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Etude de la Répartition du Zooplancton dans les Mers Egée et Ionienne 
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Dans le cadre du projet "Etude océanographique des mers Egee et Ionienne", nous 
avons réalisé une étude coœpt1.rt1th·e de la répartition du zooplancton de la couche 
superficielle de ces deux mers. En août et Septembre 1987 1 des échantillons ont été 
pris en 17 stations (fi9. 1), par traits verticaux au filet WP-2, dans la couche 
au-dessus de la thermocline et/ou de l'halocline. les données ont été analysées par 
les méthodes de la classification hiérarchique et du quadrage multidimensionnel, en 
utilisant l'indice de similarité de Bray-Curtis (Clarke & Green, 1988). 

Les résultats des analyses ( fig. 2 et 3) ont révélé une différence marquée entre 
la partie Nord-orientale de la mer EQée (groupe 01) et les autres stations tant de 
la mer Egée que de la mer lorüenne.C ette différence est due à l'abondance du 
cladocère Penilia avirostris, de copépodites de Temorn, de dolioles, d'appendiculai­
res et du copépode Paracalanus parvus. En outre,~riëte la discrimination des couches 
0-5 met 5-25 m devant le détroit des Dardanelles. la couche superficielle (D-5 m), 
à la salinité très basse (29.59 "/oo), est caractérisée par l'extrême abondance de 
P. 8\'irostris (4444 ind/ m3) et par la présence de~, des chdocères 
Evadne tergestirla et E. spinifera et de copépodites de Temora. La couche sous-jacente 
est beaucoup moins riche en zcoplancton (343 ind/m3) et les adultes de Temora 
stylifera y sont abondants. Ce fait est à relier à l'hydrologie complexëdela 
région : 
- D'une part, les eaux moins salées et eutrophes de la mer Noire franchissent en 
surface le détroit des Dardanelles et voient leur salinité augmenter vers le Nord et 
ensuite vers l 1 ouest, par mélange avec les eaux de la mer Egée (Theoch~ris et 
Georgopoulos, 19S9). 
- D'autre part, des eaux très salées en provenance de la mer du Levant entrent en 
mer Egée-Sud et s'avancent en profondeur jusque devant le détroit des Dardanelles. 
la différence de qualité des masses d'eaux en ce point se traduit par la composition 
différente du zooplancton. 

Les stations de la partie Nord-occidentale de la mer Egée sont groupées 
(groupe g2J au niveau 45% de similarité ( fig. 2) avec les stations de la mer Egée-Sud 
-et de la mer Ionienne. Leur similarité est due à la dominance de Clausocalanus 
furcatus et de copépodites de Oithona plumifera. 
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Fig. 2 : Analyse hiérarchique Fig. } : Quadrage multidimensionnel 

Sur la figure 3, issue du quedrage multidimensionnel, on peu~ :emarquer que_ la 
st. 7 du groupe g2 se trouve près des stations du groupe g1, voi;ines ~êographique~ent1 
et ont .-1 ë■e cert3ines eBpêcP.s communes. D'eutre p,u~, la st. 18 ,détroit de ~hades1, 
bien que réunie à la st. 36 (raer lomenmo,) sur la fJ.~ure 2, en est bien disti~c~e sur 
la fiç;ure 3, cette ·,Hant liée à certaines différences dans ~a co~position 
apécifique. La st. y est positionnée plus près des st. 19, 26 et .. 7 qui entourent 
l'île de Rhodes et ceci est peut- être dû à la présence des copépodes Coryc~eus 
qiesbrechti, ~f C. typicus, Coryce-lla rostrata et Calocala1:1us pavon:i.nus. E~ mer 
~onienne du Nord, la st. 38 est groupée tant avec les a~tres stations de c~tte.me~ 
qu'avec la st, 7 de la mer Egée Nord-occidentale. _En efret, les st. 7 et 3o, bien 
qu'éloignées géogr!!phiqu~ment ont en commun certaines espèces abondantes : C. furcatus, 
o. plumifera, P. parvus, copépoditea de Clausocalanus, Paracalan~s et Te~ora, 
P. avirostris. Cette compmition est probablement l1ée_à la salini~é pli..;s basse 
qu'aux autres stations plus méridionales. D'ailleurs,_ il parait exister une influence 
de 18 mer Adriatique sur la st. 38, fait remarqué déjà par Greze (1963~ et due à sa 
pol"!ition au débouché de celle-ci sur la mer_ Ionienne. les études antér:i.eur~s en mer 
Egée (Moraitou-Apm,tolopoulou, 1972; Kiortsis, 1974) ont_dHtJngué le bassin_nord du 
bl"lse:in sud, tandi~ que Pl"lvlova. (1966) a signalé les particulentêa. de la région Nord­
orien::.ale. 
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